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Editorial

O n peut dire qu'un bulletin comme
celui-ci a vraiment demarre

lorsqu'il faut mettre des articles de cote
pour le prochain numero. Et c'est ce qui
est arrive avec la presente edition! Ca
veut dire quelque chose!

Dans ce numero, on trouvera un article
prepare par le commander «Dickie»
Dickinson qui nous fait part de ses sou-
venirs sur la mise au point du beartrap.
C'est exactement le genre d'informations
que nous recherchons. Nous le publions,
entre autres, pour vous encourager a en
faire autant. Pour faire suite a la lettre de
Bob Grosskurth, le contre-amiral
(retraite) Bob Welland nous raconte com-
ment le radar LN-27 fut livre a
VAthabaskan, au Japon, durant la guerre
de Coree. Demandez et vous recevrez.
MIL-SPEC et ainsi de suite. Plus ca
change, plus c'est pareil!

Encore une fois, 1'AHTMC fait sa mar-
que dans la presente edition de la Revue
de genie maritime. Sam Davis y relate
une page d'histoire a laquelle il a par-
ticipe (1'intervention Bismark de 1941). A
lire absolument! Hal Smith nous presente
un rapport sur le Seminaire de genie
maritime de la cote Quest auquel un
representant de 1'AHTMC a fait une
presentation - une premiere pour 1'Asso-
ciation. Hal exhorte tous nos membres a
en faire autant dans les autres seminaires.
Suite a son article public dans le dernier
bulletin, le capitaine de corvette Richard

Gimblett a des questions bien precises
pour vous. 11 va sans dire que ceux qui
ont servi durant la periode 1945-1950 se
font de plus en plus rares. Alors, toute
information que vous pourriez communi-
quer a Richard a ce sujet, si anodine
qu'elle puisse paraitre, serait grandement
appreciee. Et enfin, Phil Munro nous fait
son compte-rendu habituel sur la collec-
tion.

Le comite se rejouit de la promotion
de Wayne Gibson au rang de contre-
amiral. Malheureusement cependant, il a
ete affecte a Washington comme attache
militaire. Wayne a joue un role predomi-
nant dans la promotion de nos activites.
C'est grace a lui que vous recevez aujour-
d'hui le bulletin et la Revue. En lui disant
bonne chance, nous souhaitons la bien-
venue au commodore Jim Sylvester qui a
pris la releve et continue d'apporter tout
son soutien a 1'AHTMC a titre de DGG-
PEM.

Bonne lecture, et n'hesitez pas a
communiquer avec nous!

Mike Saker
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Souvenirs du systeme Beartrap

Cdr (retraite) RJS Dickinson, MRC
Cf Photo Unit DNS 23478

L es essais d'appontage d'helicop-
teres sur les NCSM Buckingham

et Ottawa etaient deja termines en
aout 1962 lorsque je fus affecte a la
Direction de la conception et de la
production des aeronefs (DCPA) ou je
fus charge du systeme d'atterrissage
des helicopteres. A ce moment-la, le
directeur general du developpement
aerien etait le capitaine John Doherty.
A la DCPA, qui etait dirigee par le
commander John Frank, il y avait
entre autres les lieutenants-comman-
ders Bill Frayn et Don Cruikshank, et
M. Ron Drinkwater. A la fin de
1962, je fus promu au poste jusque-la
occupe par John Frank et fus rem-
place par le capitaine de corvette Jim
Atwood.

A 1'automne de 1961, nous avons
recu deux propositions concernant le
systeme d'atterrissage des helicop-
teres. Nous avons retenu la meilleure
des deux, celle de Fairey Aviation of
Canada (FAC). Le modele propose
etait le Kaman HU2K dont la sonde
du systeme d'atterrissage etait montee
au centre de gravite (C. de G.) de 1'ap-
pareil. Le HU2K etait le modele
pressenti pour remplacer les helicop-
teres canadiens alors en usage, mais il
devenait de plus en plus evident que
cet appareil n'avait pas la capacite de
transporter tout 1'equipement requis
en conservant une quantite utile de
carburant. C'est peu de temps apres
mon arrivee, je pense, qu'il fut decide
que nous devrions nous tourner vers
le Sikorsky HSS-2 (le Sea King).
Malheureusement, comme le loge-
ment du sonar du HSS-2 etait situe au
C. de G., la sonde devait etre placee
plus vers 1'avant, a peu pres a mi-
chemin entre le C. de G. et 1'axe des
roues principales. Par consequent,

lorsque 1'helicoptere serait maintenu
par la sonde et que le navire eprou-
verait du roulis, la force exercee sur la
sonde serait environ du double de
celle qu'elle subirait si elle etait situee
au C. de G. Comme cette eventualite
etait inadmissible, on demanda que la
sonde de queue de 1'helicoptere soil
renforcee et que les trous puissent
s'enclencher dans une plaque d'acier
amenagee a un emplacement appro-
prie du pont d'envol.

C'est a ce moment-la egalement
que nous avons realise qu'il faudrait
des treuils de guidage de la queue
pour deplacer 1'helicoptere de la posi-
tion d'atterrissage jusqu'au hangar. On
determina que la charge de la sonde
principale aurait un effet sur 1'equili-
bre de 1'aeronef et que les treuils,
dont les cables seraient attaches a
1'helicoptere apres 1'atterrissage,
annuleraient cet effet de charge en
immobilisant 1'helicoptere.

Les specifications du systeme s'ap-
puyaient notamment sur un delai de
deux secondes pour 1'assujettissement
de 1'helicoptere, exigence requise
pour permettre de manoeuvrer dans
les conditions passablement
tumultueuses de 1'Atlantique nord.
Les details de 1'amenagement des
navires furent elabores de concert
avec le personnel du developpement
des bailments.

Au printemps de 1962, nous avons
demande a Sikorsky de Bridgeport
(Connecticut) d'installer un systeme
d'appontage base a terre pour en faire
1'essai avec un vrai HSS-2. Les tech-
niciens ont alors fabrique un
greement de fortune qui se composait
d'une poulie coupee, de treuils et d'un
cable d'appontage dont une extremite
etait munie d'un dispositif a fermeture
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rapide pour attacher 1'helicoptere, et
1'autre extremite attachee a un
tracteur pour simuler le treuil d'ap-
pontage. Une partie des tests
consistait a maintenir 1'helicoptere en
vol stationnaire, aquelques dizaines
de pieds du sol, et a simuler le roulis
du navire en donnant au systeme
d'appontage un mouvement de va-et-
vient. Une autre serie d'essais
consistait a amener 1'helicoptere
approchant de diverses fa^ons, a un
point d'appontage afin de simuler un
atterrissage durant une accalmie du
mouvement du navire. Comme
1'helicoptere etait un Sikorsky, il
fallait que le pilote d'essai soit un des
leurs, et Bill Frayn a du faire appel a
toutes ses ressources pour convaincre
celui-ci de manoeuvrer un helicoptere
rattache au sol.

FAC avait fabrique un modele
reduit pour representer 1'interception
et l'assujettissement de 1'helicoptere.
II s'agissait d'un poteau de traverse
munie de deux roues principales,
d'une roulette de queue orientable et
d'une sonde, le tout simulant un
helicoptere; et le pont d'envol etait
represente par un panneau de
contreplaque muni d'une encoche au
milieu et de chevrons, auquel etait
accroche un receptacle a cremaillere
de blocage. Ce montage fut amene a
Bridgeport dans le cadre des essais.

Apres une semaine, les essais
s'etaient averes concluants et le
rapport indiquait que la methode
d'atterrissage semblait praticable, ce
qui etait des lors demontre non
seulement pour notre quartier
general, mais aussi pour les Forces
navales des Etats-Unis, le Corps des
Marines et la societe Sikorsky elle-
meme. A la suite des essais, FAC se

vit accorder un contrat pour fabriquer
un prototype de beartrap, un
helicoptere factice et un simulacre de
pont d'envol qui serviraient a tester le
systeme d'assujettissement et a
mener, avec cet helicoptere factice,
d'autres essais en mer. En decembre
1962, c'est a la societe Dowty que
1'on confia la fabrication du treuil a
tension constante.

Tel que le systeme avait ete concu,
les cables de controle et d'appontage
devaient se deplacer en meme temps
que la navette entre le hangar et le pont
d'envol. Comme les cables de controle
etaient de longueur fixe, il fallait un
dispositif pour les garder tendus durant
le deplacement de la navette. Le capi-
taine de corvette Rod Houston, qui
avait succede a Don Cruikshank, eut
1'idee d'une seconde navette. Celle-ci
se deplagait a demi-vitesse de la
navette principale et transportait le
balant du cable de controle. Nous
avions surnomme cette seconde
navette la «bicyclette de Houston».
Plus tard, on dut modifier ce systeme
etant donne que, meme en maintenant
une tension constante, les cables d'ap-
pontage pouvaient se rompre parce que
les reas leur conferaient trop d'inertie.
Autant que je me souvienne, cette nou-
velle modification avait ete proposee
par Craig Balson, qui venait alors de se
joindre a notre equipe. Par la suite, une
autre modification a consiste a attacher
la sonde a 1'helicoptere pour n'avoir a
relacher que le cable d'appontage en
cas d'urgence (etant donne les
dommages que pouvaient causes au
pont d'envol une sonde de 30 livres
projetee par la tension).

L'amelioration du systeme et les
nombreuses modifications qu'on y
apporta entrainerent eventuellement

des problemes de financement. Le
probleme, c'etait que la FAC etait
plus prompte a realiser les projets
qu'a en etablir les couts, ce qui donna
lieu a des depassements budgetaires.
Le Conseil de la marine approuva
1'affectation de fonds supplementaires
tout en precisant qu'aucune autre
activite ne devait etre autorisee sans
le consentement du FDD et son
approbation sur un prix ferme.
Comme la FAC avait, dans bien des
cas, de la difficulte a donner un prix
ferme, nos progres ralentirent consid-
erablement. Heureusement, grace au
VX10, les atterrissages par mauvais
temps etaient maintenant devenus
chose possible et notre systeme avait
fait ses preuves. En consequence, ce
projet n'est pas tombe dans 1'oubli,
contrairement a certains autres
projets de developpement canadiens
dont la mise au point a ete si lentes
qu'ils finirent par etre depasses par
les evenements.

Tire d'un article redige par :
Cdr (retraite) RJS Dickinson, MRC

Lectures suggerees :
The VX10 Story, chapitre 15,
"The Hauldown System"
Certified Serviceable:
From Swordfish to Sea King,
chapitre 18,
"The Helicopter Carriers"
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Evenements a venir

Le prochain Seminaire sur le
soutien naval du MARLANT se
deroulera au Maritime Warfare
Center, a Halifax, les 21 et 22 avril
1998. Encore une fois, les mem-
bres de I'AHTMC sont invites a y
assister. Cette activite vous permet
de rencontrer d'anciens collegues
et de vous mettre au courant de ce
qui se passe dans la marine
aujourd'hui. II y aura un cocktail
de bienvenue a la salle Stadacona,
le 21 avril a 16h30, et un diner
regimentaire le lendemain soir.
Les personnes interessees a par-
ticiper a 1'une ou 1'autre de ces
activites sont prices de communi-
quer avec lelieutenant-commander
Brad Anguish, (902) 427-0550,
poste 2658. Nos sinceres remer-
ciements au capitaine(M) Gerry
Humby, commandant du Groupe
de maintenance de la Flotte, pour
cette cordiale invitation.

Courrier refu
Gabrielle Nishiguchi,
Direction de I'histoire et du
patrimoine, MDN

Le radar LN-27

Vous demandiez si je pouvais don-
ner certaines explications sur

I'arrivee de ce radiodetecteur a Sase-
bo, au Japon, en 1950, destine a
VAthabaskan. Si le lieutenant
Grosskurt ne sait toujours pas com-
ment cet appareil avait abouti la, c'est
qu'il ne 1'a jamais demande!

Alors que nous appareillions pour la
Coree, en juillet 1950, le capitaine
William (Bill) Strange, qui etait
directeur de 1'information a Ottawa,
affecta un de ses hommes, le lieutenant
McNair (un de mes amis) a la couver-
ture des activites des trois destroyers,
et Mac s'embarqua avec nous. Mais il
tomba malade et, un jour ou deux
avant d'atteindre le Japon, nous le
debarquames a Guam. Bill nous trans-
mit aussitot un message radio
(telegraphic en Morse a haute vitesse)
en direct du Canada, m'ordonnant plus
ou moins de faire le travail a la place
de Mac. Apres discussion, j'acceptai de
rediger, contre remuneration, quelques
articles qui furent ulterieurement pub-
lies dans le Toronto Star. Durant les 16
mois que je passai en Asie, Bill ne
remplaca jamais son employe.

J'etais au courant que Marconi, a
» Montreal, avait mis au point, pour les
; bateaux de peche, un nouveau radar
1 de 3 centimetres qui pouvait «voir»
I des objets aussi rapproches qu'a 50
' metres, alors que notre radar de 10
* centimetres les perdait de vue en-deca
«' de 300 metres. Puisque nous restions

constamment a proximite du littoral,
« maintenant le blocus sur la cote ouest
*J de la Coree, je me suis dit que ce
;' radar de peche nous serait tres utile.
I C'est pourquoi j'ai demande a Bill de
I faire le necessaire pour qu'on nous en

expedie un exemplaire immediate-
* ment.
»

Bill expedia le radar en question,
; Grosskurth et les techniciens japonais
* installerent 1'appareil (en une
" journee!) et tout les monde fut

heureux.

Amicalement,
* Robert Welland
a

I le IVdecembre 1997

PS. : Les ingenieurs du quartier
* general du service naval a Ottawa
! avaient entendu parler de ce radar dont
; nous autres, les operateurs, avions
I vante les merites. Mais comme ce n'e-

* tait pas un appareil MIL-SPEC, il
n'etait pas question, pour les conscien-

| cieux ingenieurs navals d'Ottawa de
I doter d'un appareil aussi ordinaire un
* navire canadien de Sa Majeste. Alors?

Preservons le patrimoine technique de la marine canadienne
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Seminaire de genie maritime de la cote Quest,
Janvier 1998
C

ette annee, pour la premiere fois,
des membres retraites de la com-

munaute du genie maritime ont ete
invites a participer a cette activite
annuelle. Tous les membres de I'AHTMC
de 1'ile de Vancouver ont ete informes de
la tenue de ce seminaire - helas! un peu
trop tard, en raison de la greve des postes.
Sept d'entre nous ont assiste en tout ou en
partie a ce seminaire de deux jours qui
nous a permis de nous faire une bonne
idee des questions techniques et adminis-
trative et des questions de personnel qui
preoccupent les ingenieurs maritimes
d'aujourd'hui.

Assistaient a ce seminaire le com-
modore James Sylvester, recemment
nomme au poste de directeur general de
la Gestion du programme d'equipement
maritime (DGGPEM), ainsi que des
officiers superieurs du Genie maritime du
QGDN et des deux cotes. La participa-
tion des officiers du Genie maritime et
des COP a ete impressionnante. Les
echanges informels ont ete favorises tant
par la formule du seminaire que par les
activites sociales. Ces deux journees
m'ont beaucoup apporte.

Dans le cadre du seminaire, I'AHTMC
a ete invitee a faire une presentation his-
torique sur les debuts du DDK 280, dans
laquelle on a rappele les etapes decision-
nelles ayant abouti a la conception du
premier navire a turbines a gaz de la
marine, au milieu des annees 60. Des
informations tirees de la collection de
I'AHTMC ont permis d'ajouter des notes
anecdotiques aux renseignements obtenus
dans les documents disponibles aux
Archives nationales et a la DHP. Notre
presentation a ete fort appreciee et des
responsables de 1'Ecole de genie maritime
des FC (Division instruction des officiers)
nous ont demande des copies du
document et des diapositives d'accompag-
nement pour les utiliser dans leurs cours.
En outre, la Revue de genie maritime nous
a demande de produire un condense.

II est encourageant de constater 1'in-
teret que portent de nombreux officiers a
1'histoire technique de la marine canadi-
enne. Nous comptons faire d'autres

presentations a ce sujet aux prochains
seminaires de genie maritime qui se tien-
dront aOttawa et sur les deux cotes.
Idealement, ces presentations devraient
etre faites par ceux de nos membres qui
habitent la region ou se deroule le semi-
naire. On les aidera dans leurs
recherches, autant que faire se peut. Les

personnes interessees sont priees de com-
muniquer avec leur coordonnateur
regional ou directement avec moi. Les
adresses et numeros de telephone se trou-
vent dans ce bulletin.

Hal SmithHal Smith

La collection
D

epuis la parution de notre dernier
bulletin, nous avons recu trois items

qui s'ajoutent a notre collection.
• Un article de Ferguson Finlay sur la

participation technique des Cana-
diens au programme canadien des
sous-marins de classe «O». Get
article, qui constitue un complement
d'information a des donnees
precedemment fournies par Fergie,
est bien apprecie.

• «How the DDK 280 Got Gas Tur-
bines», un article de Hal Smith et
Shawn Cafferky presente au Semi-
naire de genie maritime de la cote
Quest, les 21 et 22 Janvier 1998.

• «Messdeck Lighting HMCS
Haida», un article de Pat
Barnhouse qui relate 1'epoque des
premiers navires de la classe Tribal
ou chaque DDE avait son officier
electricien.

Ces contributions sont aussi dif-
ferentes par leur format et leur taille que
par leur style. Chacune, cependant,
souligne un aspect inedit de 1'histoire
technique de la marine canadienne. L'ar-
ticle sur les turbines a gaz a suscite des
commentaires de nombreuses personnes
«qui etaient la» et qui desiraient ajouter
leur touche personnelle. Toutes ces infor-
mations ajoutent de 1'eau a notre moulin.
Notre collection compte maintenant 321
items. II y manque evidemment beau-
coup de donnees qui dorment quelque
part dans des archives empoussierees ou
au fond de votre memoire... Nliesitez pas
a nous ecrire!
Par courrier : 673, av. Farmington,

Ottawa (Ontario)
K1V 7H4

Par telecopieur : (613) 73 8-3 894

PhilMunro

Comment acceder a la collection
Un des buts premiers des promoteurs de la collection est de rendre celle-ci accessible
tant aux chercheurs qu'aux simples curieux. Alors, comment s'y prendre pour y
acceder? Comme on dit, c'est une bonne question.

En effet, a 1'heure actuelle, il n'existe qu'une seule copie de la collection, et celle-ci
est conservee a la Direction - histoire et patrimoine, au 2429 Holly Lane (pres de 1'in-
tersection des chemins Heron et Walkley) a Ottawa. La DHP est ouverte au public les
mardi et mercredi de 8 h 30 a 16 h 30. Le personnel est a votre service pour
rechercher I'information voulue et repondre a toutes vos questions. Un photocopieur
est mis a la disposition des visiteurs. A 1'entree principale de 1'edifice, les visiteurs
doivent d'abord s'adresser au commissionnaire pour se procurer un laissez-passer.

On peut obtenir copie de 1'index de la collection (Accession No. 93/110) en
ecrivant a la DHP.

N'hesitez done pas a venir faire un tour, fa nousfera plaisir!

Preservons le patrimoine technique de la marine canadienne
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Rappel : La marine «interim», 1945-1950

D ans le dernier bulletin, je vous ai
parle de la laborieuse recherche

que j'entreprends pour la Direction de
1'histoire et du patrimoine concernant
1'histoire de la marine dans la periode
de 1'apres-guerre. La parution de cet
article en meme temps que la lettre de
Bob Grosskurth montre a quel point
la connaissance de cette periode peut
etre eclairante pour nous. Vous me
permettrez maintenant de ravivez vos
souvenirs sur des questions tech-
niques precises qui etaient bien
presentes dans les annees 1945 a
1950 :

• Dans quelles conditions etaient les
equipements techniques des
navires, et comment etaient-ils
entretenus?

• Le budget de fonctionnement et
d'entretien etait-il suffisant ou si
les compressions ont eu un effet
negatif?

Nous attendons de
vos nouvelles...

Pour toute information, document
ou question que vous aimeriez

transmettre a I'Association de
1'histoire technique de la marine
canadienne, veuillez communiquer
avec:

M. Roger Sarty, historien en chef,
La Direction — histoire et
patrimoine, QGDN,
Edifice Mgen George R. Pearkes,
Ottawa, Canada
K1AOK2
Telephone: (613)998-7045
Telecopieur: (613) 990-8579

Nous serons heureux de recevoir
de vos nouvelles.

Quelles etaient les conditions
d'habitabilite, en particulier dans
les postes d'equipage et dans les
cuisines, et celles du chauffage et
de 1'aeration?

Les equipages techniques pas-
saient-ils facilement d'un type de
navire a un autre, c'est-a-dire d'un
porte-avions a un croiseur, a un
destroyer, a une fregate? Quelle
etait la duree moyenne de service
sur un batiment? Quel a etc 1'effet
de 1'harmonisation des affectations
de service avec 1'armee de terre et
1'aviation, en ce qui concerne la
reorganisation des categories
professionnelles, la structure des
grades et les exigences scolaires
pour 1'enrolement?

• Quelle etait la proportion des
recrues par rapport aux retraits?

En un mot, quelle etait 1'etat de
sante du Corps du Genie maritime?

Les documents qui pourraient nous
aider a repondre a ces questions sont
ou bien muets sur ces sujets ou bien
contradictoires et montrent evidem-
ment certaines differences d'une
periode a une autre. Vous compren-
drez que j'apprecierais grandement
tout eclairage qu'on pourrait
m'apporter a ce sujet?

Capitaine de corvette Richard Gimblett,

Vous pouvez ecrire a la DHP ou
composer le (613) 998-7061.

Ce qu'est I'AHTMC

L 'Association de 1'histoire technique de la marine canadienne est une organi-
sation benevole oeuvrant en collaboration avec la Direction - histoire et

patrimoine dans le but de preserver 1'histoire technique de notre marine. L"Asso-
ciation est dirigee par un comite compose des membres suivants :

• Cam (retraite) M.T. Saker (president)
• M. W.A.B. Douglas, directeur general - Histoire (retraite)
• Cmdre J. Sylvester, directeur general - Gestion du programme

d'equipement maritime
• Capt (M) (retraite) R.G. Monteith
• Lcdr (retraite) PR. Munro (directeur executif)
• M. H.W. Smith, commander (retraite) (directeur de la recherche)
• M. R. Sarty, historien en chef (liaison avec la DHP)
• M. R.A. Spittall (liaison avec la DGGPGM)
• Capt (M) (retraite) I Nash (directeur de 1'approvisionnement)
• Cdr (retraite) P.D.C. Barnhouse
• M. Brian McCullough (liaison avec la Revue de genie maritime)
• Mme Gabrielle Nishiguchi, DHP (secretaire)
• Capt (M) (retraite) J.G. Dean (coordonnateur pour Ottawa)
• Capt (M) (retraite) H.W. Schaumburg (coordonnateur pour la cote Ouest)
• Capt (M) (retraite) T. Brown (coordonnateur pour la cote Est)

Toute personne s'interessant a 1'histoire technique de la marine canadienne
peut devenir membre de I'Association. Le bulletin de I'AHTMC ainsi qu'une
copie de la Revue de genie maritime sont diffuses a partir d'une liste de distri-
bution de I'AHTMC comprenant des officiers et des membres du personnel
civil, en service ou retraites. Pour tout ajout ou retrait de cette liste, veuillez
communiquer avec la DHP.
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